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LA SEYNE SUR MER- 16 mars 2013 

 



Nous étions une centaine, à répondre à l’appel du Collectif « Non au 19 mars ». 

Oh bien sûr, pour réaffirmer notre opposition à une loi de circonstance, portée à bout de bras 

par une idéologie dont les manœuvres nous sont si claires : faire complète abstraction des 

souffrances des fidèles à la France, les nier même, et par des imprécations et anathèmes, 

culpabiliser aux yeux d’une Histoire de la France, ceux qui n’ont eu que le tort de l’aimer… 

Et ce 19 mars, date de fin d’un conflit, parait-il, n’était en fait que le signal d’un permis de tuer 

en toute impunité pour l’un des deux signataires de cet accord de dupes. 

Plus de force Armée ou de Police, priées de « regarder ailleurs »… 

Plus de volonté de vraie justice pour ceux que l’on « soupçonne »…Le sale boulot est  confié 

au FLN, par la Police Française, celle là même, « garante de notre sécurité » (sic), qui se fait un 

sadique plaisir à donner aux bourreaux, des listes entières de noms, dont on ne connait pas 

bien le niveau d’implication, mais qui sont « suspects »…La Révolution Française sous la 

Terreur, décapitait ceux qui portaient ce qualificatif, ils seront sous les lois gaulliennes, 

torturés, émasculés, démembrés, et subiront les pires sévices que la haine du Pied-Noir a pu 

engendrer, et pour finir, la plupart égorgés, ou vidés de leur sang par des médecins 

« Progressistes ». Quand aux rares rescapés, ils finiront comme esclaves, et pour certaines 

femmes, dans l’horreur indigne d’une époque que l’on croyait révolue. 



Tout cela s’est passé au vingtième siècle, sous un gouvernement démocratique… 

Alors, c’est avec un silence que nous avions voulu très digne, que, drapeaux en berne ou dans 

les fourreaux, nous avons marché, le long du quai Saturnin Fabre de La Seyne, nous n’avons 

même pas relevé certaines provocations d’ automobilistes aussi tolérants que courageux, et 

nous sommes arrivés devant le monument aux morts. 

Une gerbe a été déposée, en hommage à tous ceux que les partisans du 19 Mars s’efforcent 

d’oublier, à ces civils, à ces soldats, leurs frères d’armes,  à ces Harkis, dont l’action a permis 

de limiter la venue de soldats de Métropole, et dont la récompense de leur fidélité a été 

l’abandon et la trahison du gouvernement Français. 

Nous avons chanté « Les Africains », dont les accents, ont transcendé le patriotisme de nos 

soldats, venus de cette Afrique du Nord, mourir pour défendre « La Patrie »,  ont fait défiler 

drapeaux tricolores en tête, une population joyeuse et fière d’être Française, pourtant vouée 

aux balles des fusils mitrailleurs ou des avions assassins. 

« Les Africains » est notre Hymne, et notre Honneur. Nous avons lu le courrier adressé au 

Président de la République, où nous parlions de souffrance, de mémoire, de justice, des 

disparus jamais recherchés, de compassion, d’abandon, de trahison… 



La France a libéré ses prisonniers selon l’accord du « Cessez Le Feu ». Le FLN ne le fit jamais, 

sans susciter autre chose que des indignations de circonstance, très mesurées et peu efficaces.  

Il était alors légitime et opportun de dénoncer le « Cessez le Feu »…Ce ne fut pas fait…Les 

archives nous diront pourquoi, et cela explique peut-être le manque d’empressement à les 

ouvrir… 

Nous avions demandé la reconnaissance de l’abandon des Harkis, d’intervenir en tant que chef 

de l’Etat pour exiger de connaitre le sort des disparus, d’ouvrir les archives, et d’exiger le 

respect des sépultures restées en Algérie. 

Monsieur François Hollande nous a répondu par la voie d’un conseiller…. 

Sa réponse a dépassé nos espérances en déclarant que l’Etat faisait des efforts pour 

l’entretien des cimetières en Algérie. 

La souffrance, la mémoire, la justice, les disparus jamais recherchés, la compassion, l’abandon, 

la trahison, le 26 mars, le 5 juillet ?…PAS UN MOT…. 

Que peut-on attendre, lorsqu’une loi est proposée et votée, ne précisant même pas 

« L’Hommage aux Victimes Françaises de la Guerre »…Que se cache-t-il derrière ce texte ?...   

François Paz 
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François Paz- 17 Mars 2013 

 


